Transition

Une transition dans un systA 'me gA©ographique peut A2tre dA©finie comme une transformation profonde de la structure et du
fonctionnement de ce systA'me entre deux dates ou pA@riodes diffAGrentes.

Cette dAGfinition du terme de A«A transitionA A», ancrA©e dans une approche systA©mique, est cohAGrente avec 1a€™usage
courant qui est fait de ce mot. A la dAGfinition gA©nAGrale A«A ManiAre de passer da4€™un raisonnement A un autre, de lier un
sujet A un autreA A», le Dictionnaire de 14€™AcadA©mie franA8aise ajoute un sens figurA© A partir de sa version de 1835A : A«A I
se dit quelquefois, figurA©ment, du passage da€™un rA©gime politique, d4€™un AGtat de choses A un autreA A». Ces A«A AGtats
de chosesA A» peuvent faire rA©fA@rence A des objets trA’s variA©s, et dans une approche gA©ographique 14€™objectif sera de
les expliciter, puis da€™identifier si le passage da€™un A«A A©tat de chosesA A» A un autre, diffA©rent du premier, correspond
bien A une A«A transitionA A». Ca€™est ici que laA€™approche systA©mique sA€™avA re utile.

Un systA 'me est dA©fini parA un ensemble da€™AGIA©ments qui interagissent les uns avec les autres, et de boucles de
rAGtroactions qui lient lAE™A©volution des propriA©tA©s de certains ACGIA©ments A celle da€™autres AGIA©ments. Dans un
systA'me spatial, ces AGIA©ments sont des entitA©s spatiales (exploitations agricoles, routes, communes, villes par exemple)
rendues interdA©pendantes de par les flux matA®©riels et immatACriels A©changA©s entre elles. Le systA 'me AG©volue dans un
environnement avec lequel il a des A©changes (tous les systA 'mes socio-spatiaux sont effectivement ouverts). LA€™organisation
(spatiale et hiA©rarchique) de ses A©IA©ments caractArise la structure du systA 'me et les interactions et boucles de rAGtroaction
opA®rant au sein du systA"me dACfinissent son fonctionnement et dA©terminent sa dynamique. Tout systA"me A©volue en effet au
cours du tempsA : de nouveaux AGIA©ments apparaissent, da€™autres disparaissent, les interactions peuvent changer en nombre
et en intensitA©, les boucles de rAGtroaction peuvent se renforcer ou s&€™amenuiser. De tels changements peuvent Adtre
nombreux sans pour autant affecter la structure globale du systA 'me ni son fonctionnement. Son A©volution s&€™inscrit alors dans
un certain A«A rA©gimeA A», correspondant A une forme de fonctionnement des interrelations entre les variables en jeu et des
interactions entre les entitA©s associA©es. Ce rA@gime, persistant dans la durA©e mA2me sa€™il enregistre des modifications
diverses, est appelA© A«A attracteurA A» dans le vocabulaire systA©mique. A son voisinage le systA'me tend A
sa€™autoreproduire. Dans certains cas cependant, les changements sont tels qua€™ils modifient la structure mA2me du systA 'me
ainsi que son fonctionnement, conduisant A 1a€"A©mergence da€™un rA©gime qualitativement diffAGrent, correspondant A un
autre attracteur du systA 'me. La transition dA®signe alors le processus qui amA™ne le systA'me A quitter un rA©gime de
fonctionnement pour aller vers un autre. Ce changement sa€™inscrit dans une durA©e qui reprA©sente la pAC©riode dite de
transition.

La notion a AOtA® formalisA©e de maniAre rigoureuse dans le domaine de 1a€™A®©cologie (Scheffer 2009) oAt le terme de
A«A changement de rA©gimeA A» (regime shift) est souvent utilisA© pour dA©crire le phA©nomAne de transition dans les
systA 'mes socio-A©cologiques. Il nA€™Yy a pas de consensus dans la littA©rature sur le vocabulaire utilisA© dans diffA@rentes
communautA©s disciplinaires. En physique cA€™est ainsi |A€™expression A«A transition de phaseA A» qui est utilisA©e
lorsqua€™un systA 'me se transforme, passant dd€™une phase A une autre (par exemple da€™un A®tat liquide A une AGtat
gazeux) A la suite dA€™un changement dans la valeur dA€™un paramA tre. Parfois les termes de A« transition A» et de A«
changement de rA©gime A» sont utilisA©s comme des synonymes pour caractA©riser des changements profonds dans les
systA 'mes A©cologiques ou sociaux, parfois leur emploi diffA@renciA© peut simplement traduire des nuances dans la nature du
changement. En revanche, les concepts systA©miques sous-jacents sont les mA2mes, ce qui facilite les collaborations
interdisciplinaires et les comparaisons.

Cette dA®finition systA©mique du concept de transition peut Adtre appliquA©e A des objets relevant da€™AGchelles variA©es, que
le changement provienne de dA@cisions da€™acteurs ou corresponde A des mA®©canismes da€™auto-organisation. Elle fait ainsi
sens, par exemple, A 1a€™A©chelle da€™une exploitation agricole, quand on sA€™intAGresse au processus menant sa
transformation da€™une agriculture conventionnelle (premier rA©gime) A une agriculture biologique (deuxiA"me rA©gime). A une
toute autre A©chelle, on peut A@voquer la transition dA©mographique qui dAGsigne le passage da€™une situation oAt les taux de
mortalitA© et de natalitA© de la population sont A©levA©s (premier rA©gime) A une situation 0A! ces deux taux sont faibles
(deuxiA"'me rA©@gime). Le premier exemple rA©fAre A une transition voulue et mise en A“uvre par un petit nombre da€™acteurs au
travers de leurs dA©cisions et des caractACristiques de IA€™environnement local. Le deuxiA 'me exemple est de portA©e
planA®taire, la transition rA©sultant de millions de dA©cisions individuelles prises dans des contextes variA©s. Dans les deux cas la
transition lie un A«A aprA“sA A» radicalement diffA©rent d&€™un A«A avantA A», chacun correspondant A un attracteur du
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systA"'me. Une fois le nouveau rA©gime en place, le systA'me tend A son autoreproduction, avec de simples fluctuations autour
da€™une trajectoire relativement stable. Dans le domaine empirique, Ia€™identification des diffA©rents rA©gimes na€™est pas
toujours simple et nAG©cessite da€™A@laborer des critA'res.

&nbsp;

Un exemple intAG©ressant est donnA®© par le travail de BurnSilver et al. (2016), portant sur le fonctionnement A©conomique de
communautA©s da€™autochtones du nord de la€™Alaska oAt les activitA©s de pAache et de chasse occupent une place
importante. Les fonctionnements en A©conomie de marchA© et A©conomie de subsistance sont considA©rA©s comme deux
attracteurs dans le systA 'me des A©changes entre les mA©nages, et |a€™observation dA€™un certain nombre de facteurs a
montrA© que les communautA©s AGtudiA©es se situaient dans une situation intermA®©diaire, combinant des propriA©tAOs relatives
A chacun de ces deux systA'mes. Une premiAre interprA®tation de cette situation intermA@diaire est qua€™elle correspond A une
transition en cours entre un fonctionnement en A©conomie de subsistance vers un fonctionnement en A©conomie de marchA®©. Les
auteurs suggArent cependant une autre interprA®©tation : il pourrait exister un troisiA"me attracteur caractACrisA© par la
combinaison de ces deux modes de fonctionnement A©conomique. La dynamique du systA 'me serait alors rA©gie par des
mA©canismes maintenant dans le temps ce fonctionnement intermA@©diaire. Seule une observation dans la durA©e permet de
dAoterminer quelle hypothA’se correspond le mieux au fonctionnement de ces communautA©s, et ainsi avoir une idA©e de
l1a€™Aovolution A attendre dans le futur. Une AGtude a AOtA© rAGalisA©e sur le systA 'me de partage des produits de la pAdche et
de la chasse ainsi que sur les A©changes non matACriels entre les mA©nages, en termes de services rendus ou de travail, sur une
durA©e de 30 ans. Elle a montrA® la persistance de la situation intermA@©diaire, et les auteurs en concluent que ce troisiA"'me
attracteur, caractACrisA© par un a%.® systA me A©conomique hybride a%o«, existe et a la capacitA© de perdurer.

Une fois une transition identifiA©e dans le domaine empirique, une question clA© A©mergeA : quel est son origineA ? Le
dA©clenchement da€™une transition peut en effet avoir des origines externes ou internes. Dans le premier cas il S&€™agit da€™une
perturbation exogA ne, ca€™est-A -dire da€™une transformation de Ia€™environnement dans lequel le systA 'me est situA©
(rA©chauffement climatique, changement dans la rA©glementation par exemple), qui va crA©er de nouvelles conditions pour le
fonctionnement du systA'me. Si le systA 'me est rA@silient il va intA©grer les effets de cette perturbation dans son fonctionnement, et
SaE™il ne la€™est pas celle-ci va laA€™entraA®ner vers un autre attracteur. Dans le deuxiA 'me cas, la transition est le rA©sultat non
da€™un facteur exogA ne mais du fonctionnement mA2me du systA 'me. Celui-ci est en constante A@volution, le changement se
faisant en gA©nAcral par petites touches, sans que cela ne transforme le systA'me de maniAre significative. Cependant, lorsque le
systA'me est proche da€™un point de basculement (A«A tipping pointA A»), une petite fluctuation suffira pour qua&€™une variable ou
un paramAtre franchisse un seuil critique et fasse basculer le systA 'me vers un nouvel attracteur.

Les systA 'mes spatiaux constituent un champ de recherche oAl le concept de transition permet de dA©crire, modACliser et
comprendre Ia€™A®©volution de |a€™organisation spatiale du peuplement et des activitA©s socio-A©conomiques. La mobilisation de
ce concept a ainsi permis dA€™A®tudier de maniA’re comparative et sous des angles disciplinaires diffA@rents (archA©ologie,
gA©ographie, histoire, linguistique), des changements de nature variA©e et relevant da€™A©chelles diffACrentes dans les

systA 'mes de peuplement (Nuninger et al. 2017). Il sA€™agissait de transitions menant A 1a€™extension de 14€™occupation
humaine A |a€™ensemble de la planA‘te aprA’s la sortie da€™Afrique de nos ancA?tres Homo Sapiens, au passage de groupes de
chasseurs-cueilleurs, nomades, A des groupes sA@dentarisA©s pratiquant lA€™AGlevage et |a€™agriculture, ou encore au
passage da€™un systA'me da€™habitat dispersA© A un systA me de peuplement polarisA© par les villes pour prendre quelques
exemples.

Quel que soit le domaine, il est fA©cond, lorsque 1A€™on sa€™intACresse A une transition, da€™expliciter les rA©gimes
fonctionnant avant et aprA’s la transition, que ce soit de maniAre mA©taphorique ou en se fondant sur des indicateurs prA©cis
(Bocquet-Appel 2008, Scheffer et al. 2012). Le concept de transition est notamment mobilisA© dans les travaux portant sur la
rAGsilience (Lade et al., 2020, Robert 2021, rA©seau Resilience Alliance). Ce cadre systA©mique peut A©galement Adtre utile pour
rA©flA©chir aux questions de dA©veloppement durable, autour notamment de la transition A©cologique et de la transition
A®@nergActique. Dans ces domaines, si le rA©gime qui a caractA@risA© ces derniA’res dA©cennies peut A2tre dA©crit en fonction
des relations entre la croissance A©conomique, 1a€™exploitation des ressources naturelles, les diverses pollutions et A©missions de
gaz A effet de serre engendrA®©es, le nouveau rA©gime, rA©sultat de la transition, est en grande partie inconnu. Il dA©pend de
dAocisions politiques et de changements de pratique A venir des individus, mais aussi des interprAGtations faites sur €™ AOtat
actuel de la planA‘te (questions traitA©es par exemple au colloque A« Quelles transitions A©cologiques ? A» A Cerisy, cf. LarrA're
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et al. 2016). Ainsi, le concept de A« transition A» permet de dA©passer I'idA©e de simple "changement”, en mettant IA&€™accent sur
le caractA're inA@luctable des transformations du systA me auquel on s&€™intA©resse, et en prenant en considA@ration les
processus en cours durant la pA@riode des transformations. Contrairement A une notion comme A« rA©volution A» qui est souvent
associA©e en sciences sociales A des A©vA©nements brusques, celle de A« transition A» est plus souvent utilisA©e pour dA©crire
un phA©nomA ne qui sa€™AGtend dans une certaine durA®©e, avec plus de lenteur et une certaine progressivitA©.

LA®na Sanders
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